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Il	 est	 alors	 temps	 de	 revenir	 dans	 le	 vif	 du	 sujet	 et	 de	
découvrir	 les jardins du goût ,	 trois	 jardins	 appétissants,	
trois	jardins	carrés	bien	à	l’abri	de	leurs	hautes	haies	que	l’on	
appréhende	successivement.
Le	premier	est	tout	simplement	craquant,	c’est…	le	jardin des 
�eurs à croquer .	Ici	les	fleurs	se	dégustent.	Des	saveurs	sucrées,	
épicées,	 amères,	 il	 y	 en	 a	pour	 tous	 les	 goûts	!	Des	 espèces	
comme	 la	bourrache	ou	 la	 ciboulette	et	des	moins	 connues	
comme	la	monarde,	l’agastache	ou	encore	l’hémérocalle.
Le	jardin	des	fleurs	à	croquer	s’effeuille	tel	un	livre	de	recettes	à	ciel	
ouvert.	À	l’image	des	jardins	de	simples	médiévaux,	il	s’organise	
en	parterres	surélevés	bordés	de	palissades	de	métal	tressé	;	au	
centre	un	pot	 tout	en	verticalité	déborde	généreusement	de	
son	contenu.	Le	 jardin	est	clos	de	cornouillers	mâles,	Cornus 
mas,	menés	assez	hauts	pour	l’isoler	des	regards.
Les	promeneurs	gourmands	déjà	mis	en	appétit	par	 tant	de	
découvertes	parviennent	alors	au	jardin des petits fruits ,	là	
où	 framboises,	 fraises,	 cornouilles	 et	 autres	 baies	 de	 sureau	
comblent	les	insatiables.	Il	est	en	effet	à	lui	seul	un	inventaire	
de	toutes	les	baies	que	l’on	aime	picorer	au	jardin	ou	lors	d’une	
promenade.
Conçu	 à	 la	 manière	 d’un	 labyrinthe,	 tout	 en	 rondeurs,	 et	
réinterprétant	 les	 plessis	 des	 prés	 hauts,	 on	 y	 déambule	 en	
découvrant	des	petits	fruits	méconnus,	qu’il	ne	faut	pas	hésiter	
à	croquer.
Les	trois	jardins	sont	séparés	par	de	petites	chambres	d’herbes	
agrémentées	de	sculptures	fruitières.	Des	dalles	de	pierre	bleue	
assurent	le	passage	de	l’un	à	l’autre.
Le	 troisième	 jardin 	 du	 goût	 est	 justement	 consacré	 aux 
herbes .	On	touche,	on	froisse,	on	sent	!
On	 est	 ici	 au	 royaume	 des	 plantes	 aromatiques	 et	 il	 en	
existe	des	dizaines	;	du	thym	au	parfum	d’orange	en	passant	
par	 le	 chrysanthème	 au	 parfum	 de	 menthe	 ou	 encore	 la	
pimprenelle	 dont	 les	 feuilles	 possèdent	 un	 léger	 goût	 de	
noix	fraîche.
Le	monde	des	plantes	aromatiques	est	beaucoup	plus	vaste	
que	l’on	ne	le	croit	;	toutes	celles	présentées	ici	sont	aussi	belles	
qu’utiles	et	permettent	d’agrémenter	jardins	et	cuisines.

En	 quittant	 ces	 trois	 jardins	 gourmands,	 une	 halte	 s’impose	
sous	les	pommiers	plein	vent	du	verger	prairie.

Baptisée « Belemnite », la sculpture fontaine du jardin 
des fleurs à croquer est l’œuvre de Brian Alabaster. 

De haut en bas :
Ammi visnaga dans un massif des jardins du goût,
mure (Rubus sp) du jardin des petits fruits,
fenouil (Fœniculum vulgare) du jardin aux herbes.
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Schengen

        Le « Jardin Baroque »
& le « Jardin des Plantes Médicinales »

Le	 réseau	 franco-allemand	des	«	 Jardins	sans	Limites	»	a	 fait	
une	 place	 à	 deux	 réalisations	 au	 Luxembourg,	 à	 Schengen	
précisément,	point	de	rencontre	entre	les	trois	pays	et	lieu	de	
signature	de	 l’accord	de	 libre	 circulation	éponyme.	Ces	deux	
jardins	 constituent	 un	 hommage	 obligé	 du	 réseau	 «	 Jardins	
sans	Limites	»	au	Luxembourg.	

À	Schengen,	un	jardin	baroque	s’est	installé	devant	le	superbe	
monastère.	La	composition	du	parterre	met	particulièrement	
en	 valeur	 la	 façade	de	 l’imposant	bâtiment.	 Les	 arabesques	
dessinées	par	les	haies	de	buis	taillés	se	découpent	sur	un	fond	
de	 gravier	 rouge	 en	 créant	 un	 contraste	 certain	 avec	 le	 sol	
blanc	des	allées.
Au	centre	du	parterre,	une	vasque	monumentale	s’élève	entourée	
d’une	tache	circulaire	de	floraisons	vivement	colorées.
De	 chaque	 côté,	 un	 tapis	 de	 plantes	 persistantes	 rejoint	 les	
hautes	 futaies	 des	 alignements	 de	 marronniers,	 muriers,	
ginkgos,	hêtres	rouges	et	tulipiers.
L’ensemble	est	classiquement	rythmé	de	topiaires	de	buis	taillés	
en	cône.

Le	Jardin	des	Plantes	Médicinales,	clos	de	murs,	rappelle	l’une	
des	 missions	 de	 tout	 monastère	 depuis	 le	 Moyen	 Âge.	 Les	
moines	y	cultivaient	en	effet	les	plantes	les	plus	rares	comme	
les	plus	communes	afin	d’assurer	les	soins	aux	malades.
À	 Schengen,	 elles	 s’organisent	 en	 une	 multitude	 de	 plates	
bandes	carrées	ou	 rectangulaires	 réparties	calmement	autour	
d’un	petit	parterre	 rond	entouré	de	 rosiers	botaniques	 roses,	
d’hortensias,	d’acanthes	et	d’angéliques.
Sur	 les	 murs,	 rosiers	 grimpants	 et	 clématites	 se	 disputent	 le	
soleil	 avec	 les	 fruitiers	palissés	 en	espaliers.	 Parmi	 les	herbes,	
de	nombreuses	fleurs	de	tous	 les	 tons	de	bleu,	violet	et	 rose	
égaient	la	composition.	Leurs	floraisons	exubérantes	s’opposent	
au	dessin	rigoureux	et	géométrique	du	jardin.
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Des	 absinthes,	 fenouils,	millepertuis	 ou	 valérianes	 accompagnent	 des	 pivoines	
plantées	en	hommage	à	Hildegarde	de	Bingen.	Cette	abbesse	bénédictine	allemande	
du	XIIe	siècle,	célèbre	pour	ses	écrits	mystiques,	appréciait	particulièrement	ces	
fleurs	opulentes	et	les	recommandait	pour	soigner	l’épilepsie.

C’est	un	jardin	sage	et	modeste	à	l’image	
de	 ces	 herbes	 médicinales	 baptisées	
«	simples	»	 en	 opposition	 aux	 remèdes	
«	composés	»	des	apothicaires	médiévaux.



15�

Disposée	transversalement	à	l’axe	médian,	elle	se	compose	de	
deux	appartements	séparés	par	la	salle	de	réception,	le	cœur	
du	site	auquel	aboutit	la	perspective.
Les	thermes	avec	le	vestiaire,	les	bains	froids	et	chauds,	la	salle	
de	repos	et	de	gymnastique	sont	totalement	fonctionnels	;	les	
visiteurs	peuvent	même	s’y	détendre	à	l’instar	des	invités	des	
maîtres	de	maison	de	l’époque.
L’atmosphère	 agréable	 et	 confortable	 rappelle	 l’importance	
des	 bains,	 cette	 activité	 sociale	 à	 laquelle	 on	 associait	 les	
familles	amies.

La	 conception,	 les	 reconstructions	 et	 les	 peintures	 réalisées	
sont	 naturellement	 inspirées	 des	 mosaïques,	 des	 fragments	
de	 fresques,	 des	 pilastres	 et	 des	 corniches	 retrouvés	 sur	 le	
chantier	des	fouilles.
Les	menuiseries,	les	mobiliers	et	les	agencements	techniques	
des	 thermes	 reproduisent	 scrupuleusement	 les	 modèles	
connus	de	l’époque.
Les	 bâtiments	 sont	 installés	 sur	 les	 fondations	 antiques	
datées	 d’entre	 le	 IIe	 et	 IIIe	siècle	 après	 J-C.	 Il	 ne	 s’agit	 pas	
d’une	restitution	fidèle,	mais	plutôt	d’un	modèle	permettant	
d’évaluer	et	de	valider	des	hypothèses.
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Les « Jardins de la Villa romaine »
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Lorsque	 les	 vestiges	 d’une	 importante	 construction	
furent	 mis	 au	 jour	 à	 Borg,	 il	 y	 a	 un	 siècle,	 par	 un	
instituteur	 averti	 et	 passionné,	 on	 identifia	 les	 traces	
d’une	villa	romaine.
Une	villa rustica	allait	apparaître	décrivant	une	vie	rurale	
d’une	autre	époque,	bien	différente	de	celle	rencontrée	
à	Tünsdorf,	Gisingen	et	Konz.
Les	fouilles	et	les	études	archéologiques	menées	depuis	
1987	ont	démontré	qu’il	s’agissait	probablement	de	la	
plus	vaste	villa	romaine	de	la	région	Sarre-Moselle.
Dès	le	début	des	recherches,	le	site	fut	ouvert	au	public	;	
on	a	tenu	à	y	présenter	les	états	successifs	des	travaux	
entrepris	et	constamment	poursuivis	depuis.
Il	 s’agit	 donc	 d’un	 site	 en	 évolution	 appelé	 à	 se	
développer	encore.
À	 l’issue	 de	 colloques	 scientifiques	 réunissant	 des	
spécialistes	 allemands	 et	 étrangers,	 la	 restitution	 des	
constructions	a	été	envisagée	puis	réalisée.
Le	 vaste	 domaine	 exhumé	 s’étend	 sur	 une	 parcelle	
rectangulaire	d’un	peu	plus	de	7	ha	de	surface,	d’environ	
500	m	de	long	par	150	m	de	large.
La	 demeure	 des	 maîtres,	 un	 bâtiment	 à	 trois	 ailes,	
s’organise	autour	d’une	grande	cour	;	c’est	la	pars urbana	
prolongée	de	la	pars rustica,	l’exploitation	agricole.
Un	mur	de	clôture	et	une	porte	monumentale	séparent	
la	résidence	de	la	ferme.
Aujourd’hui,	 la	 maison	 d’habitation,	 les	 thermes,	 la	
taverne,	 le	 bâtiment	 d’entrée,	 la	 cour,	 les	 jardins	 et	
l’aile	des	cuisines	sont	sortis	de	terre	et	transportent	les	
visiteurs	 aux	 temps	de	 la	 conquête	 et	 de	 l’occupation	
romaines	de	nos	régions.
La	 maison	 de	 maître	 reste	 l’édifice	 autour	 duquel	
s’agence	toute	la	villa.
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Merzig

Le « Jardin des Sens »
   & jardins dans la ville

Les	Jardins	de	 la	villa	romaine	de	Borg	et	 le	Jardin	des	
Sens	de	Merzig	s’affichent	comme	les	deux	sites	majeurs	
des	Jardins	sans	Limites	en	Sarre.
Cependant,	si		les	premiers	accompagnent	un	bâtiment	
et	 le	 révèlent,	 le	 second	 a	 été	 créé	 ex-nihilo	 par	 la	
paysagiste	Hella	Kreiselmeyer	qui	connaît	sur	le	bout	des	
doigts	la	partition	des	plantes	vivaces.	Le	Jardin	des	Sens	
de	Merzig	en	est	la	meilleure	preuve	par	cinq.
Ce	jardin	conçu	en	effet	comme	une	ode	aux	cinq	sens	
propose,	 outre	 une	 mise	 en	 espace	 et	 une	 conduite	
savante	des	plantes,	un	exercice	subtil	de	concentration	
et	de	perception.
Implanté	 sur	 un	 terrain	 de	 2	ha	 confié	 par	 la	 ville,	
sur	 des	 hauteurs	 dégagées,	 parfaitement	 libre	 de	
toute	 contrainte	 urbaine,	 c’est	 un	 jardin	 de	 plaisir	 et	
d’apprentissage.
Un	 jardin	 libre	aussi	de	 toute	«	explication	»,	 souhaité	
lisible	 par	 chacun	 simplement	 à	 l’aide	 des	 cinq	 sens	
maintenus	en	alerte	constante,	mis	à	l’épreuve	pourrait-
on	ajouter,	tout	au	long	du	parcours	qui	mène	le	visiteur	
à	travers	des	jardins	d’eaux,	de	méditations,	d’odeurs,	de	
sons,	de	formes,	de	couleurs,	d’ombres,	de	saisons,…
Des	 haies	 de	 verdure	 délimitent	 chaque	 chambre	
thématique	en	ménageant	des	percées	et	des	points	de	
vue,	des	recoins	protégés	où	se	sentir	à	l’abri,	contribuant	
à	 l’impression	 de	 vivre	 un	 moment	 privilégié	 et	 secret	
laissant	la	place	libre	à	l’imagination.
Les	bancs	de	repos	judicieusement	installés	devant	des	
murs	de	végétation	 isolent	autant	d’îlots	propices	à	 la	
rêverie	et	à	l’oubli	du	monde	commun.
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Le Jardin des Sens




